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114 LE MIRLITON

PRIMES EXCEPTIONNELLES
.4ue aésoniéà.- Les tirotisuiiaetun au

d'avance eut droit àl DEUX GR4N)s MlORt-
£'.E UX (le iîmsiqute. catet Piano ou, piano seul, ou
à SIX £'IIAYSONN NOTZES, oit NONOZO-
O UEs. On ptit choisir ses Pîrimies pamii les 'h-rands;
morceaux "Otitles clamisonis notées " et iîîonn01lucs"

indfféeînneit:dans ce cils, un granid miorceau vaut
tqois chansons tiot(-es.

.eliim lectcîuss.-Nos lecteurs <liiahtn ejuta
ait numléro Peulvent aussýi bénéficier de ces Primes en
détachîant le lION 017 llt'IN S quii se trouve sur lit
dernière page dît .iiairnal . Il stiflitde nouisho retouirner,

(loaîan e 5e, Pour tile chanson de 10e, (le 20o
pour utn morceau dle 25e, de 9-7e îîonrii tîorceati de .3.

Sans notre ainz, toits ces moirceaux "e vendenit sui-
vant le prix mnarquné.

NOTA. - Prière le désigner les morceaux par ordre
ile numéros, tel qiu'inîsérés ci-dessousz.

GANSMORCEAUX
1 F. doeniî-'Son C'EST L'ESPÉ7iîANCE (Bec-

cireI (chtanson). 25e
2 E. Lavignc-Viv7 A FaANcr, 1 <avec choeur acl

Iliiii Me édlitioîn. T-)e
3 G. Goubliîr-Lp Circo nu 9-s5-rmune 2e
4 J. Massetit-LF SOUHAIT, mélodie. _95e
6 Ch. Lecocq-Tts join, rFu iwir <La filoe <le

Mine Anîîoti. 2-7e
7 Léoncoerî.LAvtcma renianco. 250
8 L. Csubb.acrts - Mv'Ai.mFz-vous? Valse élégante

Ponur îîia no. 35ec
9 J. Closçet--Lu ASP:ya chanson tIop)ulaire. 2)5e

1n Ml-L % Ri vltit,echamsotl. 25e
21 L.Fîay., .AIT TOUJOURS 1iu.tîsiit <Litfcaiije

cNuriac.chan.qon. 25e
12 Ziehrer-LA FLEUR tiii. polka pour Piano. 25e

CHANSONS NOTEES
AIRS D'OPÉRAS

101 La Fille du T.imbour-Mal.jor-Le fruit défendu.
102 Carnitit-Liiiur t-st enfatit dle li-ohêtno.
103 Le Joeur et la. Nuit-Ce qu'en appelle aimer.
1014 Le Coeur et la %Iiin-Chaison <lu casque.
105 Le Granud M1ogol-ChianFon (tu Kiriliribi.
10i6 Les Cloches de Corneville-La légendle dles cloches.
107 Les -3 .Jùurs de(- Clairette-Attention ! nia Petit'

cocotte.
108 Gillettei de Narbonne--Souvenirz, dles jeunes ans.
109 Lit belle Illn-imîari sage.
11(i Lesq Clochesq (le Cormicville-Cimison du Cidre.
111 Mlle Nitouclu-Bai.-bet. et Cadet.
112 Le Petit Duc--L'.Ige île l'aîîîeur.
113 Gilleute de Narbontti-Lo Paradis do la Franco.
114 La Princesse des CaaisMnpetit mari chéri.
115 Les Cloches deûJrivleRgre a ci, r'gardcz

patr l1Û.
116 Les 'Mousquetaires de la Ilome--Ah I ýMessieurs
117 La Cigale et lat Fîuriiii-Petit Noiti.
118 La ctue-Cescn-. oyts dii Paraîdis.
119 Fleur deu thé-Buvons encore.
220 Si j'étais roi-Si vous crcIe?, avoir revé.
321 Les dlragons de ilr--eParle lpas, Rose.
122 Le songe d'uino nuit d'été--lini songe héêlasl1
1:23 lligoletto.-F1ciinuie varie, fol qui s'y fie.
124 Carm'.n-Clîanqon du toréadîor.
12-7 M1ine Favart.-Qiîand il rherche îhanssaccrî-ello.
124; Fleur de 'lTé-J" ., -is né dans le .1:îîîn.

123 Lat Fille di athirMirPttFrançatis.
129 Lit Nlaeot te-Coit'hlets dea* P'r(sg.
12 L Faoi.-tîiîe xt ra uc dît <lue.

1:: Guiiliuiuu el -Simmiiiiobile.
132 La Prcne-tisait :tiuer qtuand on est espa-

gniol.
1331 Aiom-'ntIo-nl pays?
1.34 L.es Chtihe <le Comcil-l:îsndu Marquis.
15 ri cr-'antr c'est le soîleil.
13s6 Le Trouvè'.re-Dieu que mula voix imtplore.

CH,1ANSONNETTES, 1RTC.

2ir2 Ca. u 'a fait bien <lii-hnonte
2(x.3 o lPère La Victoire-Cîumxisoii-tua.rcho.
24)4 Le 6u.p ig-haisn
2(15 Les Méitiers du P1-iris-scie d'atelier.
:.wi Il Pleuit des Carc'se-Chanson-Val.c
21<7 Elle a 10M ans laMrelas-leon
24<3 Versez du Piccolo-Chanson à boire.

209 C'est Fordinand-Chansonnotto.
210 Lo conducteur d'omnibus-Chansonnette.
211 Il est permis d'être sonsiblo-Chansionnette.
212 Avec Euèno-3alançoiro mnilitaire.
213 Ah t Josoph-Rongaino..
214 Trou la la-Chanson comique.
215 Arr6tez-lo-Chansonnotte.
216 Moust.ache-p)oka-Chanson-polka.
217 Les fonds d'magasiius-Déballago comique.
218 Je nm'sens tout mal-Grivoiserie.
219 Trois Pour un sou-Duetto.
220 Ma grosso Julie-Chansonette.
221 Sa famnille-Grand succès d'Yvetto Guilbert
222 La fête des rats-Chanson-marche.
223 La mère canadi enne-Chant patriotique.
224 Etant soldat, foi d'Bap)tistec-Clians'nette comique.
225 El's en Pincent pîour mnoi-Chanson populaire.
226 Ousqu'est Saint-Nazaire--Fuinisterie militaire.
227 Fuyez les baisers des d'moisohles-Romnance.
228 L'honneur et 1largent-Chanson.
229 Il se prýomène--Chatnsonnette.
2.30 L'ouvrier do notre pays-Chanson.
231 .La fête do St-Cucufit--.Chansonnotte comique.
232 Qu'on pensez-vous ?-Chansonnette.
2,3 Le polka des bâtons d'cliaises-Du'to fantaisiste.
234 Les satns-souci-Chaiisoinetto-marche.
235 Rien I Rien! Rien t-]3aliverno militaire.
236 A droite min fond-Chansonnette.
23-j EMl's sont en or 1-Chansoniiette.

23 avat)L la peine (l'eit iprler-Chans'*n comique
e. a nioce ftBidard-Cîanson comiýque.

940 Aubade à la lune-Chanson comique.
241 Verse Fanchcte-Chansiînctte.
242 EII' mu'a fait <'1'eil-Chanson de Vérando.
213 %Marclie (les 13 jours-Chanson-manrche.
214 Y.ýa-clatrineto-Chinsoinotte fin-de-sièclo.
245 ýspceci-Chllvgsoiîîettc aniglaise.
246 Alil maaii:n, si tu savais-Chansonnette.
247 C'est X'cellent-Chansonnette.
24S l'if, paf, jieuf-Scie univers-elle.
249 Itcste-z-y !-Chanîsonnette.
250 La Gohi noi s-Chamnson nett.
251 G7rierice-Chanson.
252 Simpî~le aveu-Chanron.
253 L'enfant et le Pol ichi nelle-Romance.
2Z 4 Nosaiouus-Cîno.
255 Une ruse dans tescleu-Moi-al.
25t; C'est tout c'qîilej'îîeux fair' pour vous l Chans'ntte.
25-1 Lat noce dies îîezr1.-ansonne.tte.
253i La miarche des coioiuis-voyagears.
2,59 îAIes amîiciens-Chanson comnique.

20Ainsi soit-il B3uffaloî IJilI
2Q1 lý'unlainziîèý I-Chan8on militaire.
2e2 Le vieux~ iîcn.iant-Chansoinncttc.
2t6i Flainel le et ciston-Chansîn netto.
26)4 Oh ! la, I oh ! la la, !-Parodie do Oh I la la I
265 Les piedls d'ma, soeur-Clansoanette.
266 Si Lii t'en vas,-Chatnson.
267 La faillne ent un tr6sor-Scè-ne comique.
24'. Ahi I c't.taire-Ch.tiisonnette comique.
269 J'to f'r:i monter sur les ch'vaux d'bois--Paysan-

nerie.
27<1 Le' lapin 'le Jeannette--Cha.nsonnette.
271 Il aurait dû npêci-Cinoio.e
'ri 1' 1 na; r'fusé son p:raphfuie--Laitientation comique.
203 Angèel scie..
27-4 Le ititigic--Duo.
2î5 Vivrsze--Cl.iatîon d'Yvette GIuilbert.
276 Laî terre-C ha:ion.
211 Enaîîirî--otane
Tai ICéc.îa-Innasc
2Stu E-xceîitt5 ceux qui sont ici-Chansonnette.

.101 lTi vo he:u ordsz dii Pô.
3112 L'asile d(lenuit (Ie la. ruie St-Jaicqtîcs.
SM3 L es o:m'sd'txae puce.
:;1#1 Les.. vrais duos.

.3*6' t)lî! levertl
,r0(S he Croque-Mort.
.3q.9 let ride.aai
310 La. vaiche et la. gzronnuillo
:311 Bertîrial
312 Eînplîîyê de inistére.

Les chansons notées et les mionologuies se vendent
10 éaéet., 0113 pour z5e, 15 Pour S1,00.

Adressez: LEMI IO,
Boite 2169, Montréal.



LE MMLITON15

LA CH-ASSE AUX PLACES

-Le ministre a été charmant. Il m'a (lit: ' jc n'ai rien pour vous en ce momient.
R~enouvelez votre demande l'annéêe prochaine." Je l'ai -:ivemient remercié.

LE MIRLITON
JOTJRNAL ARTISTIQUE, 1XLVfEUI RE ET AMUSANT

Parcussant toiee 1e quinze jours

ABNEENT
CUiladft et Etats-Vîii ...... 1 un C~î,~<)F

Chamque decuiuîdcl de iliîu<ho teli.lutillu:i devrai étre
8GI2>F3ede :;.

Putîr discontinîuer de< rccvuir c.- journal il faut a~voir
'Pavé touts ses arrérstgns.

Toute deua:nde u eliiguetd:1es devra étro
adII>:gae j- anienne aidre-sse.

Nuus aceptonls lus timblres du caintla et des Etats-

Adressez toute Colîui] calit ion:
LE 3IllULIT0N.ý Buite 21a9). Munral .u

COLLABI )1l.\TION
TIous les &crivnins c.iiia'hieits sunt iun'it~ t -àc<laboreTC

au MiI ILe geure :,piit sulu est admuis. *Led
.- itiks u~uterot uîsdéua-u- ~u-ucrts: Leus.iv

i-ivuuhseries.11 peui ulus all:ier.],- jucit
,lutliés ou non uce eroin pasý runue.

M. A. V. BRAZEAU

Ce nWesL pas le mar-chand der tabac rie
lrue Sainit-Lati,t e t, cependant, tout

le monde le connaît, tout. e mnonde a
contemplé soli exhula-ai lihysique

dont nlous donnons aujourd'hiui l'ima-
get tous ceux qui app1audissecpt quel-

q niefois l'ont applaudi. Personne ;tssiu-
rémnu ne nous en voudr-a si nous le
c-lassons parmi nos r-ar-es gloiî-t's thiéâ-
t-ales lialionales ;p'onene niera
qu'il a - entre autr-es -le Ilvis co-
ml-ica ".

Il est néè m111nn10 qui dirait hxier-, soit
en1839) 'tS'.ini-AnItoiledVe-lîrs

et il prétend, dans sa modestie, que
sonl plus leaui litre dle gxloir-e est d'a-
voir é'té da<é(ans le monde dans le

nitme -village que sir Goor-es Etionne
Cartlier.

A ébuiliié au vollègu' de Joiette. En'
185 î a ilébtlé au ']Ithéâtre, Royal dans

If, rôle (le Clèanfo te. e l'Avare ") atvcc
la S)ciété du-s: .1m1aleu-s canladîcu1s,
sons la direclion dIe M.M.Jacques Ville-
bon, II )1 ieCherrier, Spenau-d,
Pierre Hervieux et Alexandre Trot-
tior.
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QUAND ON SAIT S'EN SERVIR

Notre dessinateur se sert depuis nombre d'années de petits hippopotames
pour cfI'acer le crayon (le ses dessins et recommande ce procécd6 tout spécialement
à ses anis.

Comme ou peut seîii douitci enl le
voyan t. aujouird'huli il étaiit trés joli et
tolu iignon il y ai unie huitaine (le
lustres ; aussi le chIoisi ssait-oni (oujol rs
1pour1 jouier les rôles fém)inlins. Il it
mmei Uf jomr la coiiquète (lFuni colo-
nel des gremorhbleu ! qui, peifflalnt
tolite mie sOirep,( luii depeCig1nt sa1 fili-
niv, croyanLtavoir àt~ir a i uf'(oiice
enfant.L. Il se tira de l'aiventuriie avec
ufle vingtinie def piastres de radeaux,
et le guerrier Jura (le miieuix tâtor le
terrain a l'aveniir.

M. Brazeai. a créé le rôle de Des-
rousselles dans Il Papincail "', de i%.,
Fréchette. Il y a queolque(s arnies il
a dirigé la représenitation de Il Jeanne
d'Arc". Et les rôles qu'il ainteirprètes

Mais il a1 Commis 'l Chico0t" donit,
auj-ouilinlti enicore, main ts auditoires

s'ébudisentaux EaLýts-Uniis ; la C' Ba-
taille de Chtaga ,drame en Il
aictes, uni Il Riel ', et quelqules Chansons
('omiqu('s. Ceednnous ne lui eu
voulons- pais. A tout péchié miséricorde.

Unl Père i rri té écrit à soli fils. Voici
le débuit dle sa missive:

ISi les coups de bütonl Pouvaient
s'écrire, tu ne lirais inla lettre que sur
ton dos.-"

Il n'y a point (le riche qui soit aussi
hictreux de ce q j'il possède que mal-
heuireux de ce qu'il n'a pas.
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A MARIER!1
(Voir les petites niozices3 d'u MIRLITON)

Elle et eux!

CEQUE' JE PENSE
DIALOGUE

Paroles de DELORME, L et «Ai? NIJR

1
Dit's donc, patron, j'ai b'soin d'm'instruire,
Les liyr's je n'les connais pas tous;
De ceux que Zola vient d'produire

Que pensez-vous ?
-Je pens' qu'il n'est pas nécessaire
De' les laisser d'vant les enfantsý',
CDar, sitôt qu'on tourui' le derrière,
Ils viennent fourrer leur nez d'1dans.

V'là mlon opinion,
Mon fiston!

2
Jeann' dl'Arc redevient à la mode,
Les thé.fttr's s'en font dles gros sous,
Mais (les sauc's dont on l'accomnmode

Qu'en pensez-vous ?
-J'polns' qu'an lieu cl'Jaiiettr'siir]ascnie
D'lar'Sin-atn du Français,
D'l'Ilippodromne, elle aurait (1'1a veine

~tout l'mlond' lui fichiait la paix!
V'Ià mon opinlion,

il Jistonl

3
Aux Français, y a-vait Coqu'lin frère,

ait.n nt r a trois. Entre nous,
DeCoqui'lin 'fils, de Coqui'liin pèreQu'en pensez-vous?

-J'polis' qu'on d'vrait engager sa fille,
Son gendr', sa bell'-mèr', son cousin; -,
Quand il y aurait tout> sa famille,
L'IFrançais d'viendrait 1'théâtr' Coqu'Iin 1

\T'là ilon opinion,
Mon fiston!1

4
Des chansons fin d'siècle on raffole,
Les ancienin's mint'nant ont l'dessous
Des chansons d'cette nouvelle école

Qu'en pensez-vous ?
-Ces chansons val'nit le "'Gas cl'Falaise,"
"Po-Pauil" ou ]a "Famili' Bidard,"
Mais ça n'vaut pas ]a "'Marseillaise",
Les "Girondins", Il "Chant du départ".

V'ià mon] opinion,
Mon fiston!

5
Ma hell'-mlère airie' le maquillage,
Elle emploi' du noir andalous;
Ca n'va guère -. soi) vieux visage,

ýJ Qu'en pensez-vous?
--Je pens' que puisqu'elle a l'idée
De s'fourrer qucéqu' chios' sur la peau,
Ell' d'vrait znlettr' du nioir de filmée,
C'est c'qui va l'inieux -sur un fourneau.

XV'là mlon Opinion,
Mon fiston!

Pour les ch'xwins d' fer dans l'nouveau ilon-
[de

On vient d'trouver un frein très doux
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-MiNais oni est bien obligée do faîire des concessions à souai..
-Moi, je n'en, ai jamais Lait qu'une seule au mien, au cimetière

Neiges.
de la Côte-des-

Qu'arrête uni train. en un' seconde
Qu'en Ilensez-votis ?

-Je pens' que c'est beau, je l'procaine,
Mais j'd(6fi' bien à t'nouveau frein
D'arrêter la langue d'un' femme!
Ça, ça s'rait beaucoup plus inalin.

11101 mopinion,
Mon fiston

7
Les étrangers n'aimi'nt pas la France,
De sa richesse ils sont jaloux;
A propos d'certaine alliance,

Qu'en pensez-vous ?
-Je pense qui'en .quatre-vinigt-treize,
Salis Pain, sans vivres, sanîs souliers,
Janmais la jeune armé' française,
Pour vaincre, n'eut besoin. d'alliés.

'V'là mon opinion,
Mon. fiston

C..., l'hommne le plus débonnaire dli
monde est a.eéàune épouse d'humeur
exécrab)le. L'autre jour, à tail)le, devant
six i>L'15Cfl(s-, elle lui fait une scène
épollvailtale: e «-Tu es mu idiot. vocifère-t-elle C' la
11i1.

Alors C..., qui veutL montrer du ca-
1-eè(,à (-anse <u1 imonde

-Un idiot ! r-épète-le un Peul, pouir
voir!1

-Ou1i, un idiot', 11n idiot, un idiot 1
-- Tu l'as répé'té, c'est bien, faiolors,

C ... eîî se tournant avec fierté vers les
COIVZV'S.h(.,'(,st qt?-e1 11e nesIppor-

terais pas une femme désobéissante,
moi!



Eh bien ! votre fille fatit-elle despro-
grès sur le pianio ?

-J<voi bien ; soni maître, qui, hiier,
jOliit. un miorceau av'ec, vile, lui (li-
sait : ' Vouts êtes dle dicli mskres eil
avlace

Mfll Léontine enre lhier- chie un
grai ne-tie.r

-Mnjeune frère est. mialade; dit-
elle, doIneZ-moi uine livre (le riz, c'est,
pour le lfair-e creve-.

A l'ét-role
-Pouvez-vous ie citer- un mot eni

"ail , <1011 t le p)luriel soit. Cil "aýux" ?
-0Oui, ni'sieu inarmiaille, m-a-

Tlrouvié dans unposetsdu
grand fabrican t de biberons

'Lorsque l'enifanit 1 fini dle téter, il
faut le dévisser soigneusement et le

mnet Lie danls un enidroit frais) par
exemple sous unefntie.

-Y a-til ,lemips qu-e tul as Vil

-Qui ça, Grapile ? Tui vCix dire le
père Grapille, l'usurier. Mouille donc
les 141".

-Ohi ! répond l'autre aivec inélani-
colie, j',.iuraIis beau li i ouiller les
"1", çaI lie l'ii~hiatpas <le voler.

LE PLUTS BL,AU SOUVENIR
1) L' A -N LB

MEDAILLONS & BOUTONS
Pour le Jubilé de Diamwant do le%

R~eine Victoria.
Médaillons, 15 à 25c; Boutons,;-) et 10o
Envov6s franco àtoute adresse sur ré-

ception du montanL-ut. Adressez, M. Gaii-
thier, agent imnportaiteur dle nouveautés,
c11.1mbre 16, 58 rue St- Gabriel, Montréal.

Vont ,'NOSî E PRIM\ES EXCM>--
TIONNE LLlS, PA?>,GE 11-1.

LE MIRLITON

.LISUIs CHIENS

-C'est étonnant ces pQtites bêtes! on a, plus de peine & eni fiaire marcher une
seule qu'à. conduire dix hommes.
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MON HERIRAGE
CHANSON DE JULES JOUY

Allegrello.

--_ -- f a - g - -- - - - - - ø- - -_- -

L'au - tre lun - di, quel-qu'un, sur le pa-

-e-
lier, S'ar - rêt' de - vant ma por - te.

-I--g g--ø- ------- P--_--- __-_- --

C'est mon con-cierg', qui me cri', d'l'es - ca - lier:

"V'la z'une lettr' qu'on ap - por - te."

-ac - i

J'ou - vre la lettre et m'é - crie aus - si-

tôt: "C'est nia pau, c'est ia pauv' tant qu'est

mor - te!" Et puis j' a - joute, é - touf - fant.
trs modéré

---- F
- -- ®-~-E-~

un san - glot: "Elle
- I _ _

a cas-só sa

pas troppipe; cin - fini! C'est tôt!"1
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1

L'autre lundi, quelqiIun, sur, le palier,
S'arrêt- devait ma porte.

C'sstmon eoucierg', qui meocri' d'l!escalier.
V'II z'un' lettr' qu'on- apporte.

J'ouvre la lettre et m'écrie aussitôt:
C'est it pau, c'est ia pauv' tant' qu'est morte!
Et puis j'ajoute, étoufianit un sanglot:

ElIle a cassé sa pipe, en fin!1 C'est pas trop tôt!1

2

Imarédiat'ment, pour trouver mon tailleur,
Je m'habille etje m'trotte:

-M'faut un complet, d'vot' drap noir le meilleur,
Gilet, pal'tot, culotte.

Surtout, cousez-mnoi ça très solid'ment;
Ne m'lfait's pas, ne mi'faît's pas d'la cam'lote.;
Je veux porter mon deuil éternell'ment...

Pourvu qu'ça in'lfass' huit jours, ça s'ra bien suffisant.

3

Le lend'maîu, par un brouillard dégo~tant,
Un convoi d'preiiè,r' classe

Transportait ia pauv' tant' que j'aimais tant
Au ciin'tièr' Montparnasse.

Comm', nous allions ail mitlieu du brouillard,
Sanglotant, sanglotant, la têt' basse,
J'dis à quelqu'un qui suivait l'corbillard:

Mon vieux, si nlous allions faire un'1 parti' d'billard ?...

4

Trois jours apmès ce triste enterreinent,
L'notair' de la famille

De ina pauv' tant' ouvrit, le testament:
J'héritais d'hi, vieill' fille.

.Li r iallheur, elle ajoutait., là la fln,
Dans un p'tit, codficille:

Saine d'esprit, cSeur ferme, front serein.
<je lè-te àt 11on1 neveul et mon chat et mon chiin!"
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CREopéraL comiîqîue (i -1 actes (le Cleorges Bizet.

CHANSONDU TOREADOR

Vo -tre toast je peux vous If. roll (Idre. Se-

flors, se-nors, cair a - Vl«C les solI-d:î'tý... Oui, leî 'ro-re-ros

peu-vent s'eni-le- dru; ?our pdlai-sins, pnur phu. - sirs, ils

onlt les col- bats! Le Cir.;Iic Cs t plein, «'st

iu dle 1? - te 1 e. cirq~ue est ph1'i ........... du11

____ii ci nG .. . ..... te

l.es sper-m- teurs R'ii- ter -peI- lent ià gr.tnd fr.t- cs.

A - pos- tri) pis cris et tzt-p - - go

11011S -s.. jus-quesc à1 la fil - rcur. .....



Tiu - r,' - a - dr!... Bt soit - go bien, ) i

Scungol (Ml c.igll - 8)a-t -tint .. Qumo"i ir te re garde

Bt,.. qu l'-t -mur Vattnd .t) - nd.- ur

2 . .:i 'lli ______-iteicic..i

l'a - iur, la < lc urq. t2aL - tond.

I&: i1ntimat u filt -cn. c riscu-.

H.n IbOnçli&<nll hi lit TInril 1-
11rlir il cirae . il rat.I -ncheval r'llc--
1- un.i-ii %lt'imiulir. -

Ah! 1,rtc.î 1 Tçirmt!* ltituri" h. four.

I'leiitir fler;:er. il courl 1< irVu<' e OrIii de mut

Vt'irt toit~ l.blr slininlnunt!
cil cankIv 11,, 1 ,In -d

Tirqlor, etc.
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ca -et .- t s du Col

eJ a_

I- __ 4s
CeTo - a ré a-te dc.ilgen de ré -ra I-:s! o

L._____
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EN EUROPE

L'Eutropu iintervcnantit:
-Arrùte, Ba;rbare! att-Cnds ai, l'loi"$

dloit!
polir l'achever qu'il ait ptyé ce qu'il me

Lepere et Lenfant

9 >1nv curnî>;lindc lit) corile 41C 1:irdc

i>e~~.-Ct'~»itut.!le~ civils -,,0 tut.5i
remit quîc c'eS. rigolo d itr nmiit;iro.
quand on C.St silei soldat, q: in'a pe

dI'illllort.iuîce. Mais quand on1 est tant
,oit peut grade et qu'on vent comprendre

hi h.c lfaut de la t.ict.iue. et de l'e.x.-
péri nmentmtion. 'Eee. mloi -qui vous parle,
leautre joiir, j'éSt4i.is chef (le po)ste, au corps
dce gardeà la portu do l c Tsrn..'tas
vil trmin de soniuole1C $tur qun lit de caip.

vol un pé~kin cil bloulse, lui croquant
G unle omaîindnitequi p4-îîùtr
danîs le pse-ueIc quo vousý d'milau-

dc?- L pasxnii renje. - Le Scr-
geîît: .Pvolis d'zîî*nid' piîs tOut ça, expli-
q1lez*Volis sucncen»tK v asau:.



LE MIRLITON 1215

CES CHERS PETITS

-mauoxi, je giuis tomubé pendanît que tu
-Et tu as pleuîré, mon chéri ?
-Non maa,)tt out seul.

ll'ét: ais là.

Sergent,.I je m'aptile Lepè,%rc. J'ai unmil
qui est. *Caserné ici et... - Le smergnt.:
J'Voils d'man' ps tout ça:î qui étes-vous ?
-L.e paiysan: .3e -- mis l.epère.-Le sret
Le père (le qui ? - Le p:îysaîî : Sergent,

U1.1apelle, p:is Le-~ &e (le quii,j'ii'lICI
LOpère tout e.ni-]Mernt:Assez !Eh

bien. qu'est-cecu OSdrl.i(i ?-L
paysan1: Voilà te. : etia fenunoll
qui s'eîyii i,.àt :îl ré-s niot fils et mui Il'a,
dit. : 'iliii tii %:1:; .1:a ville, pose u-
qu'à la caserne ci va voir l'îfîî.- Le
sergent : a ldidre totit d'suîitc. Ahi
ouli, ].nan. j'v'nnîi c'oî-làl, il et a
3e <Ilu 2.- AIlezel:rhrLnfut- p;ay-

san1: llàrdnti, sc,.~ lit, c'et, pas lenfiît.,
c est. L>èe.L e-r_roit: Vous üt.s joli-
fi.Nluel c'CsL q.msvmi êtes le père, 'Vol,
femme vouas ia.o dz i:mller voir I.enfillt.. On
V.1. VOUS 111.eiii i anxhlt,.usy7.oslI
-Alors le cap<'r.î 1%iuèae L.cnlftt.10 lui
dlis : C'est, Vous- i t-fai? Il me réponid:

Q.di, c'est nxoi qi? je aile n 1omme i.cnfaiît,
Je sWs à la, 3-ù <i.. -L. ern: A*scz!
cst iieios~u~te eîat? Lé :sol-
dat. : 01h! oui, ilî.- lesrî: Assez!

j'v0u5 d'in:ud ninf 1 111t e;t... alors V.oit$ Se-
riez conite. t - ir le pr~-. odV
Oui, ,c..L ,-r- ait-: .Aesc! ]-l biei,

tCnCez, le voiliâ r père, nbase*e.
Qui'(et.-c' qume -v à vouas r'litqier
collfii ça... on Ç*i, iL que vous lic VO~I1

emiuaisse?.ps -L paysan: Sergent, yâa
orretir.-L.e -sergviit,: Assez!1 y a pas d'er-
reur ici, vous ête-, le père , oui ! vous m'a-
Vilz delmudé L.vnilint ch bien... le voilà.!
Vous ni'atvez doncl Pais po)ur deux soute d'a-
mour mnaternel -Le soldat: -ergent4 je

mais lcuif;ulit.. allais je ni'sulis pas cîr-
Le segCt.iPrtlitu! je I1'sais bien, etpèc'

d'in~éile..je crois que vous vouls fichez
de10 moimoment «mêlaient.. - Le paysan:

~cget, j sui ]4pùre, annis je lie suis pS
le père (le ].enîfant.-.-L gergtent: Qué qu'ça
petit i'fslire àL moi, si vot) femmîîe... enfin!1
A li 1,~ss roiipez.-Le paysan - Mais,
sergeint, V*otS voUiS trotiez, je mi'appclle
].cpère et lui s'atppelle aïofntLcmr-

get:Al! 'yui!voL' fils lic s' l

Jestais pour la1 n.l.Sldu.npinz
IiI<o1 ].eîfiînit et Lepzre etfvîzlsno

d'dîî jsqu'à c'que I..cpýr0 ait rcVonnIu

011 Vient dle lamncer une affairc de
mnes (le ti'iimporic quoi. Ls propec-

lu1s, très (Ilif;'t~d reste3, contien-
aient cell tNUe coquille:
Il Cette minec cet, corIiîemeicet la

plus- riche du mnude cnilou11s".'
Nous accuptous les timbres du Canada et

des Eta-Unu8.
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I3UDGE.PIVORES

-Enfin, à quoi servez-vo'us, Monîsieur le tst.«,a.tetnr!

MNOS CO)NCOURS

LES TA(JES ]'N'I

~r, avec dJe Pl'euîrvenh~ anirr.11 un U
sur unew feuille (le:iC et pirl eil
ail iiiili< il diit it.Sil'n ltit r
av M1> yel) que1ltue( Iigulre, ilqullie dc.ssýin
oiginal. uin es;t prit, >î'. îî>ils l'el uvc ed'îi

ail 1er 1 uille-t. Nius palblivrîans cviux (lui
mous senjiibler< 'it remiarqualies et pr- cède-
rons611 autre u sotpouî* 11n .altaînne-
mient (,11 duic eqPlSonîne pouir ilistre premier

(Qn'< st-ce qui e-st le 1areiliier et. ]decnuicr
cilout

iles reî,îîscs >croiît reçues jsua .
juini. VIil pr3iN de.six mis 'daieîn
sera tiré~ ;%i mert entre ls~>ui.i its

5'f aLUTION

14'almoîiîexîent ei sîx îîu>s a été~ gagné~

Chiaque dell'mîilde (le.iurotehaîtlo
deviu être accomlpanéeic de 8 cents.

1l1E' I'* ES AYSNNCE1-ýS

1:,ili iiqh. Na, icjl.3 CI.. i ~ilir< t s l un-

liez Oni pied dle 1marmite très 1Maigreb,
31a.is chvleuxi plts, et do0la 1.1, est
des pdus ý_-rsst fiilette~s ct le pè-re iVro-
,ie.ý clésire t' inirjeneeIia gço

AVENJAZE traspiedont uin d'Aingle-
terrie et douix de elseacix..

D> ]EMIANDE quelle est Fuil ité <le la

VN A1Ul'lIýi am i demnîide à d
cor les 15 vints cil'il pus"d 1e une

ecîtenli $1.~Il ribillets de la Rni-
que de Mo\iîîr(.aIl 1,11'nchlua V. IL.:

A ErJANGERtrois li:uws de miariage

Voair 1.liaînînie de L lji uf gramlc dccott-
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JOURNAL DU DIMANCHE

BUREAU: No 35 RUE ST-JAOQUES
MONTREAL

Co journal est en vente chez tous les marchands

do journaux et sur la rue dès sept heures du
matin le dimanche . . . . . .

Prix: 2 cents le Numéro

AdrSe toutes correspondance ou envoi d'argent à

La Cie du Journal LES NOUVELLES,
.Ed:teurs-Propriétaires

ARONNEZJ.OUS AU JOURNAL

LE MONDE
Le plus ancien des journaux fr -nçais

du soir à Montréal
Le mieux renseigné sur toutes les
questions d'actualités. . . .

PRIX DE L'ABONNEMENT

Un an, S2.O - - mois, $1.OO
Edition Iflcoomadu ire

Un an. 50 cents - - 6 mois, 25 cents
" LE MlNDE" s'a-dre'sse à. toutes les classes bien

ensean e en i i ion dde (lela supériorité (esa cli-
entýl de lecteurs, il est uni Mediton dAimncc hore
lignc.

Bureaux et Ateliers : 75 ST-JACQUES

-AL .£. &L - i b- . .L---

Ate1oT dNIMPRIYER.E
TENU PAR...

M~ -4 S ý " U- J

IMPR1EIE ii«e

41 fusique
IMPRESSIONS DE MUSIQUE
EN GRAVURE ET TYPOGRAPHIE

Exécutées à court délai et à bas prix.

58 St Gabriel
MONTREAL . .

ARTISTE DESSINATEUR

Xo 1630 RUE NOTRE-DAME

MONTREAL

7-32

AVIS AUX ANNONCEURS
Toutes personnes désireuses d'annoncer
au itrc Shuier ou dans le Programme du Paro,
devront s'ad(ressecrf.

A. WARE,
TiLtArnoss BIr.L 2527,

Au Parc Sohmor.

J. N. LAPRES J. LAVERGNE

Laprés & Lavergne
A4RT JST ES-PHIOTOGR.APHES

360 ST-DENIS
MONTREAL T rm. BLL. 7283

26 rue Ste-Elisab
MONTREAL

Travaux eu tous genres faits avec goût

et ai court délni, à des prix m1od

1

th

-27

|L (?eN\AR)
Journal Heix1omadaire Humoristique
Contenant Huiit page (le
Bons Mots nr Rire
it une Belle Chanson chaque semaine.

Ahonnement (strictement payahle d'avance).
So cts par ainiée.

Bil caux ci alclicrs :
1793 STE-CATHERINE, MONTREAL

A. P. P ,

N. B. - Ls timbres Canadiens et Américains sont
acceptés.

E
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J. G. YO N
IMPO.UTA 1'EZT DE MrUSIOUYE
VOCALEI ZT INsTrB7MzN2ALE

Marchtand d'Instrument, de 3u.tWee :
Violons, Guitares, Mandolines, Banjos, Autoharpes,
eto, etaestires. Musitque p>our Piano, Orgue, Vio-
lon, Madoline, Guitare, Banjo, etc. Aussi un assor-
timaent'de Muait ue Religieuse, do Musique (le Fanfare
et d'Orchestre eltomuances et Chansonnettes.

Le plusprand choix de musique en Canada.
Une visite est respectueusement sollicitée.

1732 STE -CATHERINE, MONTREAL
Fourm'aueur de la plupart des Collèges et

Couvents du Canada.'
TaL. Dia MAacuss.'os No 59.

492 W" Catalogue envoyé franco sur demande.

Mandoline a 12 Cordes
Cet Instrument est de inême dimension tque la
Mandoline ordinaire et est beaucoup pîlus puis
8ente comme ton et ptlus facile à jouer

Aussi de bonnes Mlandolines Américaines,
do 4.25 en montant.

Violon, Guitare, Flûte. Clarinette. etc, etc.
Cornets à des prix réduits pour les fêtes.

JW" Réparastions de toutes sortes.

ý5 Cote ,St-Lan bert
46.26 MO10TEAL

Edmond Hiardy
Editeur et Importateur de

MUSIQUE cT D'INSTRUMENTS
Foursf*.aur ca Pe,,aonnate et M'aiso'ea

d'Edeotiots CathdUques.

Agent pour la célèbre maison d'instruments de fasifan'
et d'harmonie de C. MAHILLONI de Bruxellee.

'Violons, IWandolines, Ouftas'.a, ie.
Cordes pour tous les Instruments.

90- Réparations d'instruments de tous genres.

1676 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.
464%6

L-a plus grande découverte ait 19 9ème siècle

PLUS DE~ GLOBE~ DE~ LAMPE~ A RGJETE~R
.N'm porte quelle lamipe à l'huile (le charbon (kerosene)

transformée en lampe à. gaz.
Il est bien connu, que ln Fa,. donne une lumnière suptérieure et préférabt le à aucune autre. uniss jusi'i 'à

présent il a été imposlsible d'obitunir ctot lumièêre dans les liits cencres de p0oulation î>arco quo cclit, né --tite
des grainds capitaux. Une réer sitt il couvcrte a chan v tout c2 la. Cha:cun p'eut maintenant tair-i sonl ga tl'é.-
elairage cni-m éme à un prix si bits quc cela devienît une <'ageconsidérable sur l'hàuile dle cnarbon. »h e'jue
lamptorné de l'appareil que nous olrons aujourd'hîui devient une u.,iie sur pectit, échelle. aux inoy ni v la
composition dont nous donnons h', secret à chaque acheteur. Le- ingrédients sont en vente chez trc 'î" tous
les épiciers et :;tsn gêneraux. P'our faxire Io muélanmge de la ironiiîtositioni on eu.4ert d'une ca-istre -à huile
ordinaire. Un 1:.1110n de coiiiiîo)sîtt% tdonne deux fols la lunmière d'une 'ampe à l'huile dé) ch,îtrb-,t -! l
dernière goutte donn tutIaint de lumnièrelisse quand la lampe est pleinem. Une autre ch'tsu très inapomri in"t c'elt
que la lampe à a% net demande aucun globe, donnant lieu -à une éconnuie très imiportante daîns le -- '.mrs Âe
l'année. Lc lrlur lbuareer>ne pcutse déranger et et~ connainnent prêtil servir. rien do fragil,. ri-4t do
cassant, on peut ýl'smtrr à n'importe quelle lampe de sorte 'mu'il n'y as d'acha:t nécessaire pour ci -b si: de
lumière. Ue gazx seul brûle, et une lampe chargée tdc coxuato2ition se trouve transforin6e en uine vértablu. sa'npie
a gaz.

Pour Téfflner les; points principaux <de cette nou1ve.uté- i'AîtpeleE-VOU.9 qtie- La composition coûtmins
quo Ilhuilef de t hstrbou l tIl Brleur ne ce déran Fe j i m& is:- chaque o ruleir est xceot la n ê dl'i rstru ci i; as 11ré-
cises pour s'en erv ir: ehaq ue acheteu r reçoit grat is le secret de la conipositiomi qin lpeut t'%tre faite si5 S u
enfant avec des mati, iaux àX la portée de tout. le mentie.

Sur réeeption, de 75 cents "bn enverra par la poste fraico:n
1'1 Un Brûleur: '2"- un Collet d'ajuitagei qui Vemnnt id'adapter le BrûleurT -1 n'imnîorle quello lampîe :i3" I>j

reetions poutfaire lit coitliodi:ion et instructont précises sur la uaidre aîes'en servir. AdIres:sez totit oie-
mande:-

M. GAUTHIER, Agent iAmportateiur de Nouveautés,
Chambre 16-53 rue St-Gabriel, Montréal, Can.

EXTRAIT DU CATALOGUE-Crayon chimique pourell'acerles tacbes d'encre, de frmts et autres"t cul-
lent. Ihebua.'tl sun. 50e franco. Dit à coudre en alluminum, beauisx Comme de l'argent, légereoin '-' une
plumes iit:ernissables 15e franco. Bouton pour le JubilEô dela Reine, un beau porîraitde Sagraua ýi
ayant l'a;parencÈ d'un pur éïnail pouvant servir d'Epinglott, graa1it.'MMe un écu, prix loir f .

'do
./:a~ j


